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l'srtd révolte qlui remue les masses
elic.Il a été très bien secondé pîar

M. S. Jolicaur qui a prouvé quo cette
loi était la sauvegarde des citoyens; la
détruiroe'cst détruire la suroté publicque
Ap)rès quelques mots de réfutaition de
MM. C. Couet et J. fléIaner le vote a
été pris et les esclaves gracies.

Qui des deux monarques, Charleina-
gu et S&Louis, fut supérieur, tel était lu
tu Pt de la discussion, à lit dprnière séan-
ce. Comprenant que le meilleur éloge
est celui qui s'appuie sur les faits, 31.
Ludovic Blrunot a raconté l'histoire de
St-Louis. Passant brièvement sur les
cuuips d'éclat qui marquèrent le coxamen-
cernent, do sont règne, l'orateur entra

dans les d,étails, rappela le soin judicieux
du saint roi cii ce qui regarde la justi-
ce, son administration vigilanto, l'ardeur
aîvec laquelle il recherchait tout ce qui

poiaLaider au perfection nemnent, me-
=ae umatériel de la France, montrant

qu'en cela il fut un véritable esprit me-
<terne dans l'acception élevée du mot.
Un bon plaidoyer ein faveur de Cliarle-
magne a été fait par M4. Aug,. Edge qui
arappelé en quelques mnots le génie guer-

rier de l'empereur et l'inifluenice civili-
batilc qu'il eut sur son siècle. La dis-
cussion s'est terminée par le triomphe
de St Louis.

S'iocité 8 Lm dc G;on:ague,-Deiîx
orateurs ont occupé la tribune à la séan-
cè (le dimanche, 23 c.aurant : M .Docile
l3rousseau et John Chafl'crs. Un succès

1narqué a1 couronné les efflorts de l'un et
<le 1':autre, quoique tous deux ne soient
Ilas arrivés au même dégré d'habilité.
D'atilleurs le nombreux auditoire qui
était venu lte entendre, les chaleureux
zappllauidissemients qui les ont accueilis,
djisent assez htaut comm nent ils ont été ap-
prciés.

'\. l3roisseaix a déclamé la fable de
F énelon : Les deux Renards. Sa pronon-
ciation est plus naturelle et plus juste;
elle rst distinct,- quoi que pas assez énuer-
gique; son geste est plus déga gé, mais
encore trop rare. Courage, M. Brous-
seau, il y a> beaucoup de chemin de fait,
et il en reste beaucoup à Ihire.

MI. John Chafîi2rs avait choisi une
épisode <le .Fab.iola: Le .sacrific d'une
inère. Ce petit épisodc oùt le génie et la
vertu liéroîque du jeune Pancrace lut-
tent contre la jalousie et la brutalité cde
Corvinus, offre des soènes du plus haut
intérét. Toutes nos s ympathies saut
pour Panîcrace, et nous applaudissons à
chacune de ses réparties. Mais il es-t
chrétien, et il devra expier sous la dent
et les griffes de la panthre le crime d'a-
,voir vaincu au concours de déclamation
le fils du Préfe±t du prétoire. Pancrace
tombe noblement en donnant son &me à
son Dieu, et en saluant sa mère et son
ami Sébastien. La voix de M. ChaTFers
a dû se plier aux diverses nuances, de-
puis le ton de la malédiction et du di t
jusqu'à celui du pardon et de la prière.,

Ajoutez un g este presque toujours juste,
souvent noble, et vous aurez nuîe idée de
ce que peut cet orateur en herbe. Mal-
hîeureusemîent sa prononciation n'est pas
assez énergique ni assez nette, et sa
pnrac'oogie afflecte parfois une cadence
qui devient monotone. Mais peu à peu,
ces défauts disparaîtront par le travail.

Les membres de la, Société 5. Louis
dle Gonzague, stimulés sanîs doute par
l'approche des vacances, tiennent de
plus cei plus ù se distinguer.

Dimanche, le 30 miai, M. Docile
Brousseau est monté à la tribune pour
la troisièmxe fuis cette année, et nous a
déclamé un morceau entitui1là: Qualités
des soldats frantris. Ce n'est pas encore
la pierfectioni: cependant nous devons

àla justice de dire qu'il y a lin progrès
marqué, et que bientôt N. .D. Brous-
seau parlera avec naturel, énergie et
facilité. Ensuite nous eûmies la joie
d'entendre le plus jeune des membres
dc notre Société. M. Daniel McAvoy
nous déclama Le voyage dans l'île des
plaiairs de Fénelon. Vraimient nous
avons été charmés de la facilité, et dlu
naturel avec lesquels le jeune orateur
s'est acquitté de sa tàcIte. Cest un
début qui promet beaucoup. De pareils

Voici les questions auxquelles les con-
currents ont un à répondre:

I. So4ltieîttt sylloiui stanh:îc relli vol lion
.t qs rerti lion sonit explic-.î'e rigala< qna33 vic-

lant
la Napoleto erat nindar;

Atqati Natauleo vrat Gallu..
Ergo Gialli sunit mnendacms

420 (,nsmilites effibranant exercitumni
.Atqui I1'ci' et Joates liant iiites,
Ergii l>ctrits et.1Janîe-4 ciffliaat exercitomr.
Il. Qiiinan lsint tres celidiriorca iiententite ini

contrevenus circa ottiectiiiii id*trutu univer>u-
Iiiii, et deznunistratie luCnivin limatam lm.ubere
idca.. tnivcrsal(..

I Il. Qilid eai fillitoii, inifinit-im, taiml1tittodo,
et dmon~n~tcmnnlitoineîninuinmureliugnaiire.

1V. I>cmoititriite aniniamu corj'ori lion uniri
Bmuu nuîureln naluiili Med Italie. ullitticn es'c

ilc net sttbîtitmiialein.
\.Qaîid est nialuin morale, pl i~uîn neî:x-

playsieom et denion:traie iniaa iiorîli qaum iii
muindn o nnsJicitnntir tom divisia Ilb>nîî:ue ('pli-
met cohitrerte.

Au mnomnt de mettre sq.us pireee
nous apprenons lo résultat de ce con-
cours. Le voici ,

]cr, M. Eugène Rloy, médlaille d'ar-
gent.

92ème, M. lâdîuond T'ar, môaille de
bronze.

~Os plus cordiales felicit:îtions aux
heureux cosieurrelîts.

Bibliographies.

V-W" .' W4c~.S*& u f*~~t - %uvenir du jubilé sacerdotal <le .Mgr C.-bries clés classes plus élevées qui depuis B.PCacau. Charmante brochure enri-
le commenceament de l'année n'ont pas iclie d'uneo e\Cellonte photographie do
donné sigrne de vie. Qu'ils prennent Mg~r C:Izenue dtuîim o ousd
oarde, car s'ils continuenit on pourra , Bol, r:tcurii de Quebec. Nous ne pou-
les croire descendus chez >r2us. vons en dennier unie meilleure idée qu'eon

reproduisant ces quelques remarques
Société LavaL-C'est dimanche decr- qu'on lit au commencement de l'ouvrage.

nier que Monsieur 1Nazaire Olivier ai Il Ce Recueil se composera do plusieurs
débité son discours en terminant la lutte %rticles publiés dans les journaux i l'oc.
pacifique qui s'était engagé à la séncet cusion des noces d'or do _Mgr C.izeiu.-1I
précédente au sujet des Croisades. M%. refreaaussi bon nomibre de pages
Olivier a montré aveejustesse l'influence inédites, parmi lesquelles le sermon pro-

malhurese es roiade su l'-riul-noncé le 8 janvier ù la Basilique, tient lemalhereus desie crisdsngr.agicl Cette faveur,nosldeturc et sur les arts. Et en étudiant vo ns à la bieè*nveillauînce de l'éminent or.-
p)articulièremient chacunes des croisa- g tur du jour, do Monseigneur Laifclie,
des, il nous a fait voir q e les résul- qui ' puse refuiser i notre prière, nous
tats obtenus sont bien loin de ceux écIvat-l Ilpar considération pour son r--
qu'ou cix espérait, et cela, non pas nerable amti Mqr Cazcatz."
seulement pour la France, tuais pour "lLa seronde nartie de ce Ziecuil sera
l'Angleterre pour ]'.Allemîagne, qui en n'vlais. Oni v trouvera tous les dé-
voyaient périr ainsi l'élite de leuir belli- taii &sJ la brillainte ovntion dont le digne
queuse noblesse. Prltaéélojet., de la part des Iriaun-

Le discours de M. Olivier ninsi que1 dais cathioliquies de notre Cite.
celui ~ ~ ~ ~ ~ ~ « deM ikotdnéàtu u Enfin uit -4Apjlidice"- nouz, fera ton-ci de sse exact donn e grands e.i n-tître les membres dii Clergé do noutre
idé asez xace d ce grnde ('l)£Ji-Diocè.se qui, on lSI'Î, -e,-ont dévoués nu-

tiens du nioYen-Age et ont permiis aux prsdes infortunés enfants d'Irlande
membres de la Socié-té LavaI unî juge que l ahu neatàcteéou
ment assez éclairé. eon notre pnys."

2Les maux enfantés par les Croisades 1

n'ont pas fait eontrc..poids au bien -La ques!ion du tombeau de Chlamplain,
qu'elles ont procuré, c'est ce qui a porté par Stanislas Drap.-au.
Its membres à se prononîcer presque il
l'unanimité cn faveur des Croisades. Cette brochure, enrichie de deux plans,

Nôdafies Lorne.

Le concours de philosophie pour les
médailles lorne a on lieu lundi dernier.

peut s obtcnir on saressnt a i autour, â
Ottawa, ou chez les principaux librairets
des villes, au prix do 25 cents.

Cette question de l'endroit où sei trou-
ve, le tombeau du fondateur do Québec a
déji été le sujet do beaucoup de disens-


